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768 Rezensionen

Rudolf von Thadden, Fragen an Preußen; zur Geschichte eines aufgehobenen Staates, 
München (C. H. Beck) 1981, 191 p., 6 cartes.

La Prusse est ä Pordre du jour. On estime qu'il est indique, pour les publicistes de notre temps, 
d’ecrire Phistoire d’une puissance qui a cesse d’exister dans Punivers politique, mais qui se survit 
a elle-meme comme objet de musee, comme theme d’exposition ou encore sous forme de 
legendes. Le professeur Rudolf von Thadden, historien authentique - il enseigne ä PUniversite 
de Goettingue - connu par ses recherches sur les rapports entre PEglise protestante et la dy nastie 
des Hohenzollern, presente un petit livre tres dense sur ce que furent la Prusse et les Prussiens. 
Cet ouvrage offre le dernier etat de la question, mais il n’en demeure pas moins accessible aux 
non-specialistes, car il est redige d’une plume alerte et se lit fort agreablement.

Dans la preface, Pauteur expose ses intentions, tout en se livrant a un amüsant jeu dialectique. 
Le terme-cle de la philosophie hegelienne de Phistoire, »aufheben«, pourrait, dans sa triple 
signification (abolir, elever, conserver), s’appliquer ä la destinee de la Prusse, Etat aboli par laloi 
edictee, le 25 fevrier 1947, au nom du Conseil de Contröle Interallie, mais bien auparavant dejä, 
eleve au rang de puissance hegemonique, appelee ä regner sur Pespace germanique, et enfin 
conservee dans la conscience collective des Allemands comme un element essentiel de leur 
conscience nationale. En effet, si la Prusse n’existe plus, son souvenir, loin d'etre enfoui, agit 
toujours sur certaines mentalites.

Dans un premier chapitre, Pauteur montre la difficulte qui consiste a placer le debut et la fin de 
la Prusse dans la Chronologie europeenne. Les uns estiment qu’elle entre dans Phistoire le jour 
oü sa royaute a ete instituee (le 18 janvier 1701); les autres remontent beaucoup plus loin dans le 
passe, jusqu’en 1415, date ä laquelle la dy nastie des Hohenzollern, desormais appelee »la 
Maison de Brandenbourg«, rejoit la marche comme fief. Quant ä la fin de la Prusse, eile semble 
etre bien anterieure ä la decision prise par le Conseil de Contröle Interallie. L’auteur affirme 
qu’il lui est impossible de fixer »la date de deces«. Il nous parait cependant evident que la Prusse 
entre en agonie en 1932, lorsque son gouvemement democratiquement designe est depose par 
un acte de force, et qu’elle cesse d’exister de facto en 1933, lorsque son parlement est 
definitivement dissous par Hitler.

Plus difficile encore est la delimitation du territoire prussien, deplace ou tout au moins 
modifie sans cesse au cours des siecles, avec une nette tendance a Pagrandissement, bien sür, äla 
suite de Pacquisition de vastes territoires, parfois inassimilables, non seulement lors des partages 
successifs de la Pologne, mais aussi lors des conquetes faites sous le gouvemement de Bismarck, 
surnomme »Annexandre-le-Grand«, comme nous croyons le savoir.

Dans ce contexte, Pauteur invite ses lecteurs ä remettre en question leur idee de la Prusse, et ä 
se livrer a des reflexions critiques sur les rapports entre l’Etat bismarckien et la nation allemande.

Du reste, la question de la Germanicite des territoires prussiens est expressement evoquee et 
discutee dans un chapitre special. Les relations entre PEtat et les Eglises en Prusse font 
egalement Pobjet d'un chapitre particulier, remarquablement pense et redige. La conclusion, 
tres etoffee, repond ä cette question melancolique: que reste-t-il de la Prusse? Avec beaucoup 
d^bjectivite, Rudolf von Thadden decele certaines references aux traditions prussiennes dans la 
vie socio-politique actuelle, tant en RFA qu’en RDA.

Dans le flot des livres parus recemment sur la Prusse, cet ouvrage est un des meilleurs, non 
seulement par sa concision et sa clarte, mais aussi gräce ä sa valeur informative et ä la serenite 
scientifique de son auteur.

Pierre-Paul Sagave, Paris


